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Préambule 
 
 
 
 
 
Ce cahier des prescriptions techniques en matière d’assainissement est destiné aux maîtres d’ouvrages 
 

sur le territoire du SIARCE, dont les équipements seront intégrés au domaine public. 
 
 
Il se place en complément du fascicule 71, il ne peut en aucun cas se substituer au Cahier des Clauses 

Techniques Particulières – et des autres textes règlementaires ou normes en vigueur. 

 
Ce  document  doit  permettre  de  guider  les  aménageurs, les maîtres  d’œuvres,  lorsqu’ils  élaborent  

leurs  projets,  en matière d’exploitabilité et de gestion des ouvrages. 

  



 
 

 
ARTICLE 1 -  OPERATIONS D’AMENAGEMENT SANS RETROCESSION 
 
Pour toute opération d’aménagement privé nécessitant une adduction d’eau potable raccordée au réseau de la 
SIARCE mais non destinée à rétrocession, le Maître d’ouvrage ou son Maître d’œuvre se rapprochera du 
SIARCE et de son délégataire afin de définir les modalités du raccordement au réseau d’eau public. 
 
Un branchement général sera dimensionné et réalisé par le fermier à la charge du Maître d’ouvrage. Ce 
branchement ne pourra être réalisé que par le délégataire. Il aura vocation à alimenter l’ensemble de 
l’opération en eau potable. Un compteur sera placé en chambre de comptage. L’ensemble des installations 
resteront à la charge du Maître d’ouvrage. 
 
Si l’opération nécessite une défense incendie intérieure, celle-ci fera l’objet d’un branchement et d’un 
comptage spécifique supplémentaire, également à la charge du Maître d’ouvrage. 
 
Les prescriptions techniques liées à la chambre de comptage seront définies par le SIARCE et son 
délégataire, selon les besoins du Maître d’ouvrage. 
 
L’ensemble des installations intérieures, situées après compteur resteront privées. Leur entretien restera à la 
charge du Maître d’ouvrage ou de la copropriété. 
 
Dans le cadre d’une rétrocession future, la rétrocession du réseau d’eau potable ne pourra se faire qu’en 
respectant les dispositions de l’article 2. 
 
Toutefois, une servitude pourra être établie entre l’aménageur et le SIARCE. Des compteurs individuels 
seront alors posés pour chaque lot aux frais de l’aménageur. 
 
 
ARTICLE 2 -  OPERATION D’AMENAGEMENT AVEC RETROCESSION 
 
Les dispositions suivantes concernent les opérations destinées à être rétrocédées. Le SIARCE et le 
délégataire mettront à disposition de l’aménageur les données techniques disponibles. 
 
Un branchement de chantier, à la charge du Maître d’ouvrage sera réalisé en fonction des besoins du 
lotissement et restera en place jusqu’à rétrocession définitive. Ce branchement sera alors transformé en 
raccordement définitif et restera en place. Si le branchement de chantier ne peut être transformé en un 
branchement définitif, il sera retiré à la charge de l’aménageur. 
 
Toute opération nécessitant un renforcement sur le domaine public ne peut être réalisée que par le SIARCE  
aux frais du Maître d’ouvrage (réseau en exploitation sur le domaine public appartenant au SIARCE et 
reports de branchements). 
 
2.1.  Compétences  

Les entreprises intervenantes devront disposer des certificats et qualifications de canalisateur eau potable. 
Pour l’activité éléctrosoudure, une qualification est exigée. Cette qualification sera demandée à l’entreprise 
par le SIARCE ou son délégataire à tout moment. Elle devra être présentée au SIARCE avant le démarrage 
du projet. 
 
2.2.  Conception et vérification des projets 

Le maître d’ouvrage ou son maître d’œuvre remettra au SIARCE et à son délégataire sous format papier et 
informatique :  

- 1 plan de situation du projet,  
- un plan masse au 1/200ème ou 1/500ème, 
- un plan en coupe des tranchées avec les distances prévues entre concessionnaires (géoréférencé en x, 

y, z). 



 
 

A partir des demandes du Maître d’Ouvrage ou du Maître d’œuvre, le délégataire vérifie :  

- le dimensionnement et le tracé du réseau (le passage sous trottoir sera privilégié),  
- le profil en long du réseau projeté (uniquement pour les canalisations DN supérieur ou égal à 250 

mm),  
- le respect des distances réglementaires entre concessionnaires. Une distance de 0.40 mètre devra 

séparer ces conduites des ouvrages existants ou projetés (câbles de transport d’énergie électrique, 
France Télécom, conduite de gaz et de transport de fluides divers).  
 
 

ARTICLE 3 -  SURVEILLANCE DES TRAVAUX  
 
Les entreprises intervenantes devront disposer des certificats et qualifications de canalisateur eau potable. 
Pour l’activité électrosoudure, une qualification est exigée. Cette qualification sera demandée à l’entreprise 
par le SIARCE ou son Délégataire à tout moment. Elle devra être présentée au SIARCE avant le démarrage 
du projet. 

Le SIARCE et son délégataire assureront le contrôle et le suivi des travaux. Le Maitre d’Ouvrage ou son 
Maitre d’Œuvre :  

- remet un planning de déroulement du chantier au SIARCE et à son délégataire 15 jours minimum 
avant le démarrage des travaux, 

- invite à tous les rendez-vous de chantier le SIARCE et son délégataire, 
- fait parvenir les comptes rendu de chantier au SIARCE et à son délégataire. 

 
Les raccordements au réseau public existant seront réalisés par le délégataire au frais du maitre d’ouvrage. 
Le SIARCE pourra s’opposer à la mise en service des canalisations dans la mesure où les observations qu’il 
aurait émises lors des réunions n’auraient pas été respectées.  

  
  



 
 

CHAPITRE I -  INDICATIONS GÉNÉRALES ET DESCRIPTION DES OUVRAGES  
 
 
 
ARTICLE 4 -  OBJET DES TRAVAUX 
 
Le présent document fixe les spécifications techniques particulières d’exécution de travaux de pose de 
conduites d’eau, robinetterie, fontainerie et accessoires nécessaires à l’adduction et la distribution . 
 
Il s’inscrit dans le cadre défini par les documents suivants : 

- le fascicule 71 « Fourniture et pose de conduites d’adduction et de distribution d’eau » du CCTG 
applicable aux marché publics de travaux, 

- le guide SETRA, 
- le Guide Technique relatif aux travaux à proximité des réseaux (Construire Sans Détruire) version 1 

juin 2012, 
- le Guide de Nettoyage et Désinfection des réservoirs et canalisations DGS-ASTEE, 2013. 

 
 
ARTICLE 5 -  CONDITIONS SPECIALES DE SERVICE 
 

5.1.  Nature du fluide 

Les eaux appelées à transiter par les canalisations projetées sont du type eau potable destinée à la 
consommation humaine. 
 
5.2.  Nature du milieu extérieur 

Les sols considérés du point de vue de la conservation des canalisations sont classés dans la catégorie des 
sols neutres.  
 
5.3.  Actions exercées sur les canalisations et les ouvrages 

Les canalisations et les ouvrages annexes seront soumis : 

- Aux pressions et surpressions intérieures (coups de bélier notamment), 
- Aux actions dues aux charges des remblais et aux surcharges lors des compactages des remblais, 
- Aux actions dues à la pression hydrostatique en présence de la nappe phréatique, 
- Aux actions dues aux charges roulantes routières (convoi type BC), 
- Aux actions dues aux charges résultant des conditions d’exécution du chantier (ce point est à préciser 

par le Maitre d’Ouvrage), 
- Aux actions dues aux charges d’exploitation. 

 
 

ARTICLE 6 -  DONNEES GEOLOGIQUES 
 
Le Maitre d’Ouvrage devra s’assurer en phase travaux de la réalité des terrains qu’il rencontre dans les 
fouilles et informer les autorités compétentes par écrit, de tout écart significatif qui remettrait en cause sa 
conception structurelle et ses méthodes d’exécution. 
 
En fonction de la nature des sols rencontrés, la protection anti corrosion devra être assurée par le Maitre 
d’Ouvrage. 
 
Une dépollution des sols pourra s’avérer nécessaire avant toute pose d’une canalisation. 
 
 
 
 
 



 
 

CHAPITRE II -  PROVENANCE ET QUALITÉ DES MATÉRIAUX ET FOURNITURES  
 
 
 
ARTICLE 7 -  NATURE ET QUALITE DES MATERIAUX DE REMBLAIEMENT 
 
7.1.  Lit de pose  

Dans le cas où le terrain naturel ne contient ni rocs ni cailloux et correspond à la granulométrie requise, après 
l’accord des autorités compétentes, la canalisation peut être posée directement sur le fond de fouille. Si ce 
n’est pas le cas, avant la pose des tuyaux, une couche de 10 cm est réalisée en matériau fin de type sable. 
 
7.2.  Assise et remblai de protection  

Ils sont réalisés avec le même matériau que le fond de fouille ou avec réemploi du sol extrait purgé de tous 
éléments susceptibles d’endommager la canalisation ou son revêtement. 
 
7.3.  Première couche de remblai supérieur  

Elle est réalisée avec des terres extraites avec ou sans traitement, à condition : 

- qu’elles ne comportent pas d’argile ni de rocs ou de gros cailloux, 
- que soit fournie la courbe granulométrique attestant de la possibilité d’atteindre le niveau de 

compactage requis, 
- pour les conduites métalliques, que soient fournis les résultats d’analyses des paramètres mentionnés 

plus bas. 

A défaut, elle est réalisée avec un matériau d’apport. 

Cette première couche est mise en place pour arriver à un niveau fini de 30 cm au-dessus de la génératrice 
supérieure après compactage. 
 
 
7.4.  Le remblai supérieur :  

La nature et la qualité des matériaux et leur mise en œuvre spécifiées par le gestionnaire de la surface 
(département, commune etc.) prévaut. A défaut, les dispositions ci-dessus pour la première couche de 
remblai supérieur s’appliquent jusqu’au fond de forme des voiries. 
 
7.5.  Composition chimique des remblais: 

Pour le remblai sur des conduites métalliques, ou au voisinage immédiat de conduites métalliques 
existantes, le matériau utilisé doit répondre aux caractéristiques suivantes : 

- résistivité > 3000 Ohm.cm.  
- pH compris entre 6 et 8,5  
- absence de carbone, de soufre, de métaux, de matières organiques et hydrocarbures. 

Ceci exclut les remblais industriels recyclés, même retraités, comme les cendres, les mâchefers, les stériles 
de mine et les sables de curage mal lavés. 

En cas de doute sur l’origine de matériaux d’apport, les autorités compétentes se  réservent le droit de 
contrôler leur conformité par une analyse.  
 
 
ARTICLE 8 -  NATURE ET QUALITE DES MATERIAUX DE REFECTION DES 

CHAUSSEES ET TROTTOIRS 
 
La nature et la qualité des matériaux de réfection des chaussées et trottoirs doivent être conformes aux 
exigences du gestionnaire de la voirie.  
 
Lorsqu’aucune prescription particulière n'a été formulée par le gestionnaire de voirie, les remblais sont 
exécutés selon les règles suivantes : 



 
 

 
8.1.  Remblais sous chaussée : 

- Grave naturelle ou sable jusqu’à 0,30 m du sol fini, 
- Grave ciment à 3.5% ou similaire sur 0,25 m, 
- Enrobé à chaud sur 5 cm. 

 
8.2.  Remblais sous trottoir revêtu : 

- Grave naturelle ou sable jusqu’à 0,15 m du sol fini 
- Grave ciment à 3.5% ou similaire sur 0,10 m) 
- Enrobé à chaud sur 5 cm. 

 
8.3.  Remblais sous trottoir non revêtu : 

Avec les terres extraites expurgées de l’argile agglomérée et des roches de calibre supérieur à 100 mm (sauf 
préconisation spécifiques locales). 
 
 
ARTICLE 9 -  SPECIFICATIONS DES CONDUITES ET DES PIECES SPECIALES 
 
9.1.  Matériaux et références normatives associés 

Les conduites et pièces spéciales fournies sont, dans le cas général, conformes aux normes ou spécifications 
particulières suivantes : 

 

 EAU POTABLE  Diamètre Critères minimaux exigés 

PEHD ACCEPTE 
Jusqu’au 

diamètre 100 
mm 

Semi rigide à bande bleues 
– norme NF T54 063 

conditionné en couronnes 
ou barres droites – marque 

PE NF 114 Groupe 2 

Fonte ductile ACCEPTE 
A partir du 

diamètre 100 
mm 

Joints automatiques norme 
EN 545 et ISO 2531 -  

revêtement intérieur ciment 
– revêtement extérieur 

adapté à la nature du terrain 

Acier ACCEPTE sous réserve 
A partir du 

diamètre 100 
mm 

Revêtement intérieur ciment 
ou epoxy – revêtement 
extérieur  PE norme NF 

A49-701, NF A49-150, NF 
A49-704, NF A49-705 et 

NF A49-710 – assemblage 
par soudures bout à bout 
pour éléments particuliers 

localisés 

PVC REFUSE Sans objet Sans objet 

 

- Lubrifiants conformes à la réglementation sanitaire pour montage d’emboîtement de type 
hydrosoluble ou contenant un agent bactéricide. 

- Raccords pour tuyau polyéthylène : en PEHD électro-soudable 16 bars, norme NF T54-065, NF 
T54-066, NF T54-068, NF T54-079. 

- Raccords mécaniques en copolymères ou en métal pour tuyau polyéthylène à serrage extérieur, 
normes ISO 3458, ISO 3459, ISO 3501 et ISO 3503. 

- Raccords rapides en copolymères pour polyéthylène à système encliquetable ou à compression. 



 
 

- Pièces spéciales en fonte ductile PN 16 pour conduites fonte ductile ou acier, à joints selon 
respectivement normes NF A48-830, NF EN 545 et ISO 2531 ou DIN 2460. 

- Pièces spéciales en fonte ductile, acier ou copolymères (sur canalisations plastiques) à brides PN 10, 
norme NF A48-840, et ISO 2531 et ISO 7005-2. 

- Manchon de réparation à bande en tôle inoxydable 304 L, boulonnerie M16, revêtement bi chromé. 
Garniture caoutchouc SBR à armature vulcanisée. 

- Grillage avertisseur bleu détectable, largeur 30 cm norme NF EN 12613. 
- Les tubes allonge devront rester face au carré de manœuvre. 
- L’ensemble des bouches à clés posées devra être stabilisé et protégé. 

Pour le cas où la présence de courants vagabonds serait identifiée, le Maitre d’Ouvrage prendra toutes 
dispositions pour installer des matériaux non-sensibles. 
 

9.2.  Manutention et stockage des conduites et pièces spéciales 

9.2.1. Conduites 

La manutention des conduites est réalisée en respectant les consignes des fournisseurs. De manière générale, 
il est demandé : 

- de manœuvrer en douceur et sans balancement, 
- d’éviter les chocs ou les frottements entre tuyaux, 
- de ne pas traîner les tuyaux et de ne pas les laisser tomber sur le sol, 
- de ne pas utiliser d’élingues susceptibles d’abîmer les tuyaux, 
- de procéder à l’utilisation de sangles textiles pour le levage, 
- d’employer un palonnier pour les tuyaux de longueur > 6 m. 

Les conduites sont stockées sur des aires planes correctement drainées, en piles homogènes stables. Le lit 
inférieur repose sur des madriers en bois et les conduites sont calées par des cales clouées sur les madriers. 

Les revêtements extérieurs éventuels seront protégés en utilisant des madriers de séparation des lits de 
stockage. 

Les tuyaux seront stockés et transportés en veillant au maintien en place des bouchons d’extrémité. Ils seront 
également posés et raccordés en évitant autant que possible l’introduction d’eau ou de terre. De même, lors 
d’arrêts temporaire du chantier (nuit, fins de semaine, etc.), l’extrémité de la conduite en cours de pose sera 
obturée pour éviter l’intrusion d’animaux ou de boue. L’entreprise chargée des travaux, malgré toutes les 
précautions qu’elle aura prises, conservera l’entière responsabilité des conséquences directes ou indirectes de 
la présence de corps étrangers éventuellement abandonnés ou entrés dans la canalisation lors de la pose. 

Dans le cas de fonte ductile, le nombre maximal de lits par diamètre est présenté ci-dessous : 

 

Diamètre (mm) Nombre de lits 

80 18 
100 16 
125 15 
150 14 
200 12 
250 10 
300 8 

350 et 400 7 
 
Dans le cas de PEHD, la hauteur totale de l’ensemble des lits ne doit pas excéder 1,50m. 

Les tuyaux sont stockés et transportés en veillant au maintien en place des bouchons d’extrémité. Ils sont 
également posés et raccordés en évitant l’introduction d’eau ou de terre. De même, lors d’arrêts temporaires 
du chantier (pauses, nuit, fins de semaine, etc.), l’extrémité de la conduite en cours de pose est obturée pour 
éviter l’intrusion d’animaux ou de boue à l’occasion d’averses. 
 
 
 



 
 

9.2.2. Pièces spéciales 

Les pièces stockées en fourgon doivent être classées et rangées. Les éléments propres doivent être séparés et 
tenus à distance des éléments souillés. 

Sur chantier, les pièces doivent être stockées dans une zone propre, au-dessus du sol, et à l’abri. 

Les pièces conditionnées sous film ou emballage doivent être déconditionnées au moment de leur pose. Les 
pièces non conditionnées doivent être obturées en leurs extrémités.  

 

ARTICLE 10 -  PRISE EN CHARGE 
 
10.1.  Pour les branchements en PE 25 et 32 mm 

 
10.1.1. Système sans robinet de prise en charge : 

Sur fonte ou matériaux rigides : 
Collier de prise en charge multi-diamètres (60-300 mm). Percement sur le dessus ou à 45° si la génératrice 
supérieure du tuyau est à une profondeur supérieure ou égale à 0,90 m. Dans le cas contraire, percement 
latéral. 

Sur canalisation polyéthylène : 
Prise de branchement électrosoudable avec perforateur incorporé et bouchon d’étanchéité. Sortie pour P.E 25 
ou 32, raccordement par manchon électrosoudable sur le tuyau sans robinetterie, (ou après accord spécifique 
du fermier collier de prise en charge idem ci-dessus). 

 
10.1.2. Système avec robinet de prise en charge : 

Sur fonte ou matériaux rigides 
Collier de prise en charge multidiamètre, carré de manoeuvre 30 X 30, raccord pour PE à serrage extérieur 
incorporé à la sortie. 

Sur canalisation polyéthylène : 
Prise de branchement polyéthylène électrosoudable avec robinet polyéthylène (type module opéra), 1/4 de 
tour, fermeture sens inverse horloge, (ou après accord spécifique du délégataire collier de prise en charge 
idem ci-dessus). 

 
10.2.  Pour les branchements PE 50 mm 

Sur fonte ou matériaux rigides : 
Collier de prise en charge adapté au matériau en acier forgé ou fonte ductile, système d'étanchéité incorporé, 
taraudé 55 X 300, boulons classe 8/8 traités dacrom et robinet de prise en charge 1/4 tour bronze ou laiton à 
boisseau sphérique, carré de manœuvre 30 X 30, raccord pour PE à serrage extérieur incorporé à la sortie. 

Sur polyéthylène : 
Prise de branchement polyéthylène électrosoudable avec robinet polyéthylène 1/4 tour, FAH, type module 
opéra, carré de manœuvre 30 X 30, (ou après accord spécifique du délégataire collier de prise en charge 
adapté au polyéthylène et robinet 1/4 tour idem ci-dessus). 

 
10.3.  Pour les branchements de diamètre supérieur à 50 mm 

Sur fonte ou matériaux rigides : 
En fonction du diamètre de la canalisation principale et du diamètre du branchement, 

- par collier de prise en charge pour diamètre 60 à 100, fonte ductile rilsanisée, sangle multidiamètre 
acier inoxydable. 

- par collier de prise en charge corps tôle d'acier A 33, épaisseur 10 mm roulé et mécano soudé, 
étanchéité réalisée à l'aide d'un joint torique, section 17,5 mm en caoutchouc naturel, pression de 
service 30 bars. 

- par té fonte ductile à 2 emboîtements et tubulure à brides mobiles, (ou après accord du délégataire 
par Té 3 brides et adaptateurs de bride). 



 
 

- Vanne fonte ductile à opercule caoutchouc NFE 29324 et ISO 7259, revêtement intérieur et extérieur 
en Epoxy, raccordement à bride PN 10 norme NFE 29.206,  montage avec joint caoutchouc toilé 
2 plis en 5 mm d'épaisseur, ou raccordement à emboîtement ou manchon  PE 80 ou PE 100. Carré de 
manœuvre 30/30, fermeture F.A.H. écartement standard (DN + 200 mm) ou écartement court (0,4 
DN + 150 mm). 

Sur polyéthylène : 
- par té polyéthylène électrosoudable, collier de déviation polyéthylène électrosoudable ou Té avec 

raccords mécaniques, 
- vanne idem ci-dessus. 

 
 
ARTICLE 11 -  APPAREILS DE ROBINETTERIE ET ACCESSOIRES 
 
11.1.  Vanne pour réseaux 

Diamètre 65 à 250  mm : 
Vanne fonte ductile à opercule caoutchouc NF E 29-324 et ISO 7259, revêtement intérieur et extérieur en 
résine époxy, raccordement à brides ISO PN 10, montage avec joint caoutchouc toilé 2, ou raccordement à 
emboîtement ou manchon PE 80 ou PE 100. Carré de manœuvre 30/30,  écartement court (0,4 DN + 
150 mm). 

Diamètre ≥≥≥≥ 300 mm : 
Robinet-vanne papillon en fonte à brides avec revêtement intérieur et extérieur époxy série 14, carré 
d'ordonnance 30 x 30 ou volant de manœuvre pour les appareils en regard. Robinet-vanne conforme à la 
norme NF EN 593 placé dans un regard ou enterrée suivant directive du délégataire.  
Pour prise en charge, robinet vanne comme ci-dessus pour DN < 300 avec écartement court. 
 
11.2.  Vanne pour les appareils de protection des réseaux (si nécessaire) 

Ce sont des vannes à écartement court posées dans un regard Ø1000 fourni par le Maitre d’Ouvrage. 
 
11.3.  Accessoires de robinetterie 

Boulons acier : 
classe minimum 8/8, traité GEDMET Grade 500 B, norme ISO 4014 

Têtes de bouches à clé : 
en polymère, ordinaires avec rehausse à emboîter si mise à niveau  
les empreintes des tampons seront les suivantes :  

- hexagonales pour les vannes, 
- rondes pour les prises de décharges et ventouses et branchements, 
- rondes pour les sorties de décharges et ventouses. 

Tabernacles : 
en matière plastique : 

- Pour robinet-vanne et robinet de prise en charge  
- Pour robinet polyéthylène : tube avec centreur et extension PVC carré 30 X 30. 

Tubes-allonge  
Ø 90 mm télescopique sur tête de vanne. 

Tige allonge de manœuvre :  
Tige de rallonge en acier forgé avec vis de blocage en acier traité anticorrosion et disque de centrage si 
nécessaire (la barre de clé de manœuvre doit être au minimum à 80 cm du sol et au maximum à 1,50m). 
 
 
ARTICLE 12 -  DISPOSITIFS DE COMPTAGE 
 
Les appareils, accessoires et tous autres dispositifs de comptage sont posés par le délégataire aux frais du 
Maitre d’Ouvrage. 
 
12.1.  Regard de comptage 



 
 

Les regards pour compteur de 15 et 20 mm sont fournis et posés par le délégataire au titre de la réalisation 
des branchements.  Ils sont dans la mesure du possible placés en domaine public, dans un endroit facile 
d’accès et en dehors d’une zone de circulation ou de stationnement.  

Pour les diamètres supérieurs, les regards de comptage sont réalisés par le Maitre d’Ouvrage maçonnés, 
préfabriqués ou composites et de dimensions adaptées au diamètre du comptage et à l’équipement installé 
suivant le tableau indicatif ci-dessous donné pour une charge de 1 m sur la conduite. En tout état de cause, le 
fond du regard est au minimum à 25 cm sous la partie la plus basse de l’installation hydraulique pour des 
raccordements à brides et de 10 cm pour des raccords vissés. 

La couverture est constituée d’un ou plusieurs éléments de fermeture, chacun équipé d’une poignée et d’un 
poids n’excédant pas 5 kg.  

Pour les comptages de calibre supérieur ou égal à 60mm le regard doit, en plus, comporter une ventilation 
basse et haute et un puisard d’aspiration (40 cm x 40 cm x 15 cm) accessible à partir de l’accès mais décalé 
par rapport à celui-ci pour ne pas présenter de risques à la descente. Au-delà de 1 m de profondeur, ils sont 
équipés d’échelons scellés et d’une crosse. 

 

DN 
compteur 

(mm) 

DN 
canalisation 

(mm) 
Dimensions – Fosses de comptages 

  Sanitaire Incendie Arrosage 
  L l P L l P L l P 

200 250 Au métré Au métré Au métré 
150 200 3.20 1.00 1.40 4.00 1.00 1.40 4.00 1.00 1.80 
100 150 3.20 1.00 1.40 3.20 1.00 1.40 3.20 1.00 1.80 
80 100 3.20 1.00 1.20 3.20 1.00 1.40 3.20 1.00 1.70 
60 100 2.40 1.00 1.20 2.40 1.00 1.20 3.20 1.00 1.70 
50 80 2.40 1.00 1.20 2.40 1.00 1.20 3.20 1.00 1.70 
40 60 / 50 2.40 1.00 1.20 2.40 1.00 1.20 3.20 1.00 1.70 
30 50 / 40 1.30 0.70 0.90 2.40 1.00 1.20 3.20 1.00 1.70 

 
NB : pour les fosses avec deux compteurs, la largeur est de 1,40m 

 
Dans le cas de la pose de plusieurs canalisations en parallèle dans le même regard, l’entraxe des canalisations 
doit être de 0,60 m + DN (où DN = diamètre nominal de la plus grosse des deux conduites). 
De manière générale, tous les regards de comptage ainsi que leur couvertures seront conçus de façon à être 
compatibles avec l’installation des équipements de télé relève (encombrement et propagation des ondes) 
 
 
12.2.  Diamètre 15 et 20mm 

Regard antigel pour compteur 15 et 20mm 
Regard antigel à tête réglable en hauteur et orientable, comprenant platine pour compteur horizontal de 110 
mm de longueur, robinet de fermeture avant compteur, clapet anti-retour contrôlable, sortie polyéthylène 
électro-soudable ou raccord encliquetable.  

Nourrice 2, 4 ou 6 compteurs 
Pour chaque poste de comptage : robinet de fermeture, clapet anti-retour contrôlable. 
 
12.3.  Diamètre 30 mm 

Compteur monté sur platine support en tôle électro zinguée ou acier inox comprenant : robinet avant 
compteur à boisseau sphérique avec raccord électro soudable pour PE 50, douille coulissante et clapet avec 
purge incorporée et sortie filetée mâle 40/49. 
 



 
 

 
12.4.  Diamètre 40 mm 

Compteur monté sur platine support en tôle électro zinguée ou acier inox comprenant : robinet avant 
compteur à boisseau sphérique arrivée filetée 50/60, douille coulissante et clapet avec purge incorporée de 
type  homologué NF, sortie filetée mâle 50/60. 
 
12.5.  Diamètre supérieur ou égal à 60 mm 

Dispositif de comptage en regard comprenant : robinet vanne avant compteur avec pattes de scellement, 
réduction de diamètre, dispositif de démontage, augmentation de diamètre et vanne après compteur avec 
pattes de scellement, clapet anti-retour contrôlable ou disconnecteur (cf. schéma ci-dessous pour un 
branchement sanitaire 
 

 
12.6.  Télérelève 

Les travaux spécifiques à la pose d’appareils de télérelève seront réalisés par le délégataire au titre de la 
réalisation des branchements 
 
 
 
 
 
 

Appareil de protection antipollution NF 

Bride unie + major démontable Vanne courte à opercule caoutchouc 



 
 

ARTICLE 13 -  APPAREILS DE FONTAINERIE ET ACCESSOIRES 
 
Ces appareils répondent aux exigences des normes ci-dessous : 

- Poteau incendie incongelable DN 100 norme NF S61-213  
- Poteau incendie incongelable DN 150 norme NF S61-213, 
- Bouche incendie incongelable DN 100 norme NF S61-211. 

Ils sont installés avec un esse de réglage comme indiqué à l’Article 20 - du présent CCTP. 
 
 
ARTICLE 14 -  APPAREILS DE PROTECTION DES RESEAUX 
 
14.1.  Ventouses automatiques 

Les ventouses sont installées en regard dont la conception et l’implantation sont étudiées de manière à limiter 
au maximum les entrées d’eau et les risques de pollution. Dans tous les cas leur conception devra être 
soumise pour approbation. 
 
Elles sont choisies de manière suivante : 
 

Canalisation DN inférieur ou égal à 150, purgeur 20 x 27 mm, corps laiton ou fonte et flotteur 
plastique ou  métal revêtu plastique avec robinet incorporé. 
 
Canalisation DN supérieur à 150 et inférieur ou égal à 250, purgeur 40 x 49 mm, corps laiton ou 
fonte et flotteur plastique ou métal revêtu plastique avec robinet incorporé. 
 
Canalisation DN 300 à 400 compris, purgeur DN 60 mm PN 16, corps fonte ductile revêtu époxy, 
flotteur acier laitonné surmoulé élastomère. 
 
Canalisation DN 500, ventouse 3 fonctions DN 100 PN 16, corps fonte ductile revêtu époxy, flotteur 
acier laitonné surmoulé élastomère. 

 
14.2.  Régulation hydraulique 

Fonction des appareils : réduction de pression, stabilisation de la pression, stabilisation amont-aval, 
régulation du débit, fermeture automatique etc. 
D’une façon générale, il s’agit d’organes raccordés par brides GN 10 au GN 16 avec dispositif de démontage 
et vanne de coupure amont et aval pour isolement. Ils sont équipés d’un filtre de protection dont la purge est 
à installer comme une décharge de 20 ou 40 mm (voir chapitre). 
 
14.3.  Protection anti-pollution 

Les appareils de protection anti-pollution (clapet EA et disconnecteurs BA) sont destinés à empêcher les 
retours d’eau polluée dans le réseau public à partir de réseaux privés. 
Ces appareils sont conformes à la marque NF antipollution.  
 
 
ARTICLE 15 -  DISPOSITIFS DE FERMETURE DES REGARDS 
 
Pour les installations sous chaussées et sous trottoirs, les tampons permettent un accès de Ø 650mm. Ils sont 
de classe D 400 sous chaussée et C250 ou B125 sous trottoir, normés EN 124 et certifiés NF. 
 
Pour les fosses de comptages, les couvertures des accès sont constituées, quand l’usage du sol le permet, de 
tôles d’aluminium striées ou de matériaux composites dont les éléments ne dépassent pas 15 kg. 
 
ARTICLE 16 -  DISPOSITIFS DE SIGNALISATION 
 
Un grillage avertisseur bleu de 30 cm de large, détectable par fil métallique incorporé doit être mis en place à 
60 cm en dessous du niveau du terrain fini et à la verticale des canalisations posées. 
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CHAPITRE III -  MODE D’EXECUTION DES TRAVAUX  
 
 
 
ARTICLE 17 -  ORGANISATION DU CHANTIER 
 
17.1.  Dispositions liées aux ouvrages existants 

Le Maitre d’Ouvrage reste seul responsable de la sauvegarde des conduites pour lesquelles il fera son 
affaire de leur soutien et de leur remise en état éventuelle. 
Le Maitre d’Ouvrage doit informer le SIARCE et le délégataire sans délai de la rencontre des anomalies 
suivantes : 

- écart de tracé d’un branchement supérieur à 1m, 
- branchement ou tronçon d’ouvrage découvert à plus de 1,5m d’erreur, 
- découverte d’un ouvrage non déclaré 
- différences notables entre le sous-sol constaté et les données initiales. 

 
17.2.  Approvisionnement en eau potable du chantier 

L’eau potable nécessaire à la potabilité et aux essais des conduites posées, sera fournie par le délégataire 
aux frais du Maitre d’ Ouvrage. 

Il est strictement interdit de prélever de l’eau à partir d’un hydrant. 

 
ARTICLE 18 -  POSE DES CANALISATIONS EN FOUILLE OUVERTE 
 
La technique de travaux devra être compatible avec les dispositions du guide technique « Construire sans 
détruire » (Cf. NF S 70-003-1). 
 
18.1.  Exécution des tranchées 

Les conditions de découpe des revêtements de sol, de préservation des végétaux, de tri des terres pour 
réemploi, de rétablissement des écoulements des eaux de pluie et de maintien éventuel de la circulation sont 
conformes aux spécifications des gestionnaires de voirie. A défaut de spécification du gestionnaire de 
voirie, la largeur de la tranchée doit être au minimum égale au diamètre extérieur de la conduite majoré de 
30 cm afin que l’enrobage du fût du tuyau soit de 15 cm de part et d’autre (hors largeur de blindage). 

Le Maitre d’Ouvrage exécutera tous les travaux d’ouverture et de maintien des fouilles et tranchées dans les 
terrains de toutes natures. Il fera notamment les étaiements et blindages nécessaires, mêmes jointifs, quelle 
que soit la nature du terrain rencontré, et effectuera les démontages d’ouvrages qu’il pourra rencontrer. 

Le fond de la tranché sera soigneusement nivelé, sans saillie ni flache ; en particulier, il sera purgé de 
pierres afin d’assurer un aplomb parfait des ouvrages d’écoulement, les alignements de la tranchée devant 
être respectés avec le plus grand soin. 

La largeur de la tranchée sera la plus réduite possible. Elle n’excédera pas les dispositions prévues dans le 
fascicule 71. 

Le Maitre d’Ouvrage devra se conformer aux dispositions de sécurité figurant dans les documents officiels 
en vigueur au moment des travaux. Le Maitre d’Ouvrage sera seul responsable de tous les éboulements qui 
pourraient survenir, de tous les dommages que pourraient éprouver les maisons riveraines, les monuments, 
les ouvrages d’art, ouvrages souterrains publics ou privés, les canalisations de toutes sortes, des 
détériorations survenant aux revêtements de sol et des accidents qui pourraient arriver quel qu’en soit le 
motif. 
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18.2.  Conditions de profondeur et de pente 

Les canalisations doivent être posées avec une couverture minimum de 1,00 mètre au-dessus de la 
génératrice supérieure par rapport au profil définitif du terrain. Il est nécessaire de se rapprocher le plus 
possible de cette valeur. 

En cas d'impossibilité de suivre le tracé ou le profil prévus dans le dossier d’exécution ceux-ci sont 
modifiés en accord avec le délégataire. 

En cas de très forte pente, il peut être nécessaire de mettre en place un lit de pose en béton dont les 
conditions de réalisation sont arrêtées en accord avec le délégataire. 

18.3.   

18.4.  Eléments récupérables 

Les produits provenant de la démolition de fondation de chaussées, trottoirs, bordures ou caniveaux seront 
évacués aux décharges publiques ou privées agréées. 

Les pavés de pierre ou de béton, les carrelages de céramiques, les bordures, les panneaux de signalisation, 
les fontes, les bouches à clé, tampons divers rencontrés lors du creusement de la fouille doivent être 
déposés avec soin, décrottés pour être soit réemployés lors de la réfection, soit livrés dans les dépôts de 
voirie concernés. La position de chaque élément sera répertorié pour qu’une reconstitution à l’identique soit 
possible. 

 
18.5.  Pose des tuyaux  

18.5.1. Généralités 

Ils seront mis en œuvre conformément aux prescriptions des Fabricants et à celles du chapitre VI du 
fascicule 71.  

Les tolérances de pose des tuyaux et de la robinetterie ne seront pas supérieures aux éléments ci-dessous. 
Elles seront spécifiées au cas par cas, dans les plans de projet. 

La tolérance sur la position en X, Y, Z sera de ± 5 cm. 

En cas de non-respect de ces spécifications, la pose des ouvrages devra être reprise aux frais du Maitre d’ 
Ouvrage. 

 
18.5.2. Précautions particulières pour les tuyaux en PEHD 

Pour que la pérennité du réseau soit assurée, la pose des tuyaux PEHD doit être réalisée dans le respect 
absolu des règles de l’art. 
En complément de l’automate de soudage et du groupe électrogène adapté, l’utilisation de matériel 
spécifique pour l’électro soudage est requise, à l’exclusion de tout autre dispositif : 

- Désovalisateur, 
- Outil de grattage, 
- Coupe tube, 
- Positionneurs et positionneurs redresseurs, 
- Produits de nettoyage, 
- Crayons marqueurs à marquage permanent, compatibles PEHD, 
- Tente de protection pour temps froid et humide. 

 
Une attention particulière sera portée aux points suivants : 

- Respect lors de la pose, du rayon de courbure maximum, 
- Coupe perpendiculaire à l’axe du tube, 
- Préparation soignée des surfaces à souder : grattage avec outil spécifique, élimination des copeaux, 

vérification et correction si nécessaire de l’ovalisation, nettoyage au solvant, 
- Utilisation d’un positionneur ou positionneur redresseur, quel que soit l’assemblage à réaliser 

(exigence capitale pour garantir la qualité de l’assemblage), 
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- Vérification de l’absence totale de trace d’humidité (utilisation si nécessaire d’une tente en cas de 
pluie), 

- Indication sur le manchon électro soudable de l’heure prévue de fin de refroidissement (utilisation 
d’un marqueur permanent), 

- Démontage du positionneur au terme de la durée de refroidissement. 

Le Maitre d’Ouvrage devra enregistrer, pour chaque soudure réalisée, son identification (localisation), 
l’heure de début de soudage, la durée théorique de refroidissement et l’heure effective de démontage du 
positionneur. Cette démarche sera intégrée au plan qualité. 

Pour limiter les contraintes liées au retrait thermique du matériau, le remblaiement des tranchées et le 
raccordement au réseau existant ne seront pas réalisés lors d’une période de la journée en pleine chaleur. 

Prévoir un ancrage au niveau du raccordement PEHD - réseau existant, afin d’éviter tout phénomène de 
déboîtement. Le massif d’ancrage sera dimensionné afin de prendre en compte les éventuels efforts 
longitudinaux liés au retrait causé par les différences entre température du PEHD lors de la pose et 
température minimale en service (0°C). 

 
18.6.  Passage de maçonneries 

Dans les cas où la canalisation doit traverser un obstacle maçonné, le percement ou la réservation doit 
ménager un passage minimum équivalent au diamètre extérieur du tuyau augmenté de 10 cm. Lors de la 
pose le tuyau est calé au centre de l’orifice par des morceaux de polystyrène. Dans le cas où il serait 
nécessaire d’assurer une étanchéité sur l’ouvrage de maçonnerie, il est mis en place des joints souples 
imperméables. 
 
18.7.  Remblais 

Pour la mise en œuvre des remblais, le Maitre d’Ouvrage doit respecter les spécifications et les procédures 
de contrôle du gestionnaire du sol. A défaut, il se reportera aux préconisations générales du SETRA et aux 
objectifs de compactage préconisés. Des modifications dans le choix des matériaux, tel que défini à 
l’Article 7 -  ci-dessus, restent possibles mais soumises à l’accord exprès du délégataire. 

Les remblais sont exécutés sous la responsabilité du Maitre d’ Ouvrage qui supportera, pendant les deux 
ans qui suivent la réception des travaux, toutes les conséquences d’une mauvaise exécution éventuelle. 
Toutefois, en cas d’absence de suivi par le gestionnaire du sol, le délégataire. se réserve la possibilité de 
procéder à des contrôles au pénétromètre de la densité obtenue au compactage. En cas de non-conformité 
aux spécifications du SETRA, le remblai des zones défectueuses sera purgé et repris. 

Les remblais seront réalisés par couches soigneusement compactées dont l'épaisseur sera déterminée en 
fonction de la classification du matériau et de l'engin de compactage utilisé (des couches de 0,30 m 
d'épaisseur sont les couches normalement admissibles). L'épaisseur des couches et le nombre de passes de 
l'engin de compactage pourront utilement être déterminés à la suite d'essai en début de chantier aux frais du 
Maitre d’Ouvrage. 

Ces remblais seront réalisés suivants les indications des autorisations de voirie et, à défaut d'indications 
précises, jusqu'au fond de forme des voiries. 

Le remblayage des tranchées doit permettre d’assurer : 
- de la bonne tenue de la conduite à l'essai de pression; 
- du maintien de l'intégralité des revêtements; 
- de l'exécution convenable du calage des conduites et des massifs d'ancrage, au droit des ouvrages 

suivants : pièces de raccords (coudes, cônes, tés) et robinetteries. 

 

18.7.1. Fond de fouille 

Le fond de fouille doit être dressé pour éviter tout effort de flexion sur les tuyaux à l’occasion du remblai et 
purgé de tous points durs ou de tous éléments faisant saillie qui pourraient les blesser. Il sera compatible 
avec la nature du tuyau à enrober. 
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18.7.2. Assise 

Elle est mise en place indépendamment du remblai de protection pour permettre une bonne répartition sous 
les flancs du tuyau et l’épauler ; il est procédé, si nécessaire pour y parvenir, à un pilonnage léger surtout au 
voisinage des accessoires (vannes, piquages etc.). Elle sera compatible avec la nature du tuyau à enrober. 
 

18.7.3. Remblai de protection 

Le Maitre d’Ouvrage doit régaler, sans compactage, une couche du même matériau que l’assise sur une 
épaisseur équivalente à 20 cm. au-dessus de la génératrice supérieure. Il sera compatible avec la nature du 
tuyau à enrober. 
 

18.7.4. Première couche de remblai supérieur 

Une première couche est mise en place et, pour ne pas endommager la conduite, le premier compactage en 
est effectué pour arriver à un niveau fini de 30 cm au-dessus de la génératrice supérieure avec un niveau 
objectif q4 tel que défini dans le guide du SETRA. Un grillage avertisseur, bleu, est alors mis en place 
avant de poursuivre le remblai. 
 

18.7.5. Remblai supérieur 

Hormis pour la première couche, spécifiée ci-avant, la nature des matériaux et leur mise en œuvre sont 
spécifiées par le gestionnaire de la voirie ou le propriétaire du fonds traversé. 
A défaut, le compactage jusqu’au fond de forme des voiries sera effectué avec un niveau objectif q4 tel que 
défini dans le guide du SETRA. 
 
 
 
ARTICLE 19 -  POSE DES APPAREILS DE PROTECTION DE RESEAU 
 
 
19.1.  Réalisation des décharges 

 
19.1.1. Canalisation de diamètre inférieur ou égal à 150 mm 

Décharge D 20 mm réalisée dans les même conditions que les prises en charge  décrites ci-dessus. 
Remontée en polyéthylène D25 mm, scellé en bordure à 10 cm minimum du fil d'eau ou sous bouche à clé à 
empreinte (ronde/carrée/hexagonale définie localement). Dans ce cas, le système de prise en charge 
comporte un robinet de fermeture et bouche à clé (ronde/carrée/hexagonale définie localement) 
ou 
Remontée en polyéthylène D 25 mm raccordée sur une bouche antipollution NIL dans ce cas, le système de 
prise en charge ne comporte pas de robinet de fermeture. 
 

19.1.2. Canalisation de diamètre supérieur à 150 mm jusqu'au  250 mm inclus 

Décharge D 40 mm réalisée dans les même conditions que les prises en charge  décrites ci-dessus, avec 
bouche à clé à empreinte (ronde/carrée/hexagonale définie localement). 
Remontée en polyéthylène 40, 8/50 dans une buse D.300 mm ou sous bouche à clé à empreinte 
(ronde/carrée/hexagonale définie localement). Dispositif de fermeture de la buse par tampon en fonte 
ductile classe B 125, dimension hors tout 500/500 mm, norme EN 124. 
 

19.1.3. Canalisation de diamètre supérieur ≥≥≥≥ 300 mm 

19.1.3.1. Raccordement sur la canalisation 

- sur canalisation acier : par piquage axial bas en acier ou té de prise en charge, sur lequel est 
soudée une bride plate recevant un robinet-vanne. 

- sur canalisation fonte ou PVC : par té à emboîtement et tubulure bride mobile incliné à 45°ou té 
de prise en charge, sur lequel est monté un coude à 45° recevant le robinet vanne sous bouche à clé 
(ronde/carrée/hexagonale définie localement) 
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- sur canalisation polyéthylène : par té électro soudable et collet bride, (ou, après accord de LDEF, 
té fonte et raccords mécaniques) incliné à 45° sur lequel est monté un coude à bride à 45° recevant 
le robinet vanne placé sous bouche à clé (ronde/carrée/hexagonale définie localement). 

19.1.3.2. Diamètre des décharges 

- sur canalisation de D300 mm et 350 mm : décharge D 60 mm, remontée acier ou polyéthylène 
dans regard D.315 PVC  avec demi-raccord symétrique. Dispositif de fermeture du regard de visite 
par tampon en fonte ductile classe B 125, dimension hors tout 500/500 mm, norme EN 124. 

- sur canalisation de diamètre supérieur à 400 mm : décharge D 100 mm, remontée en acier ou 
polyéthylène DN 100 dans un regard d'un mètre carré de section avec demi-raccord symétrique 
100/112 et bouchon. Dispositif de fermeture du regard de visite par tampon, en fonte ductile, classe 
B125, dimension hors tout 800/800 mm, norme EN 124. 

 
 
19.2.  Réalisation des ventouses 

 
19.2.1. Ventouses manuelles 

Elles sont réalisées à l’identique des décharges en 20 mm et 40 mm comme précisé, respectivement aux 
chapitres 19.1.1 et 19.1.2 pour les canalisations de DN inférieur ou égal à 150 mm et compris entre 150 mm 
et 200mm. 
 
 

19.2.2. Ventouses automatiques 

Le montage varie suivant la nature de la canalisation : 

- sur canalisation acier : raccordement par piquage axial haut en acier sur lequel est soudé un bride 
plate recevant un robinet-vanne puis la ventouse. 

- sur canalisation fonte : raccordement par té à emboîtement et tubulure bride mobile recevant un 
robinet-vanne puis la ventouse. 

- sur canalisation polyéthylène : raccordement par té électro soudable collet bride (ou après accord 
du délégataire par té fonte et raccords mécaniques) recevant la vanne puis la ventouse.  

Ces ensembles sont placés dans des regards de 1,2 m x 1,2 m pour les ventouses DN 60 et DN 100 et de 1,5 
m x 1,5 m pour les ventouses DN 150 et 200, construits sur la canalisation principale. 

Les ventouses automatiques posées occasionnellement en 20 mm et 40 mm sont réalisées comme des 
ventouses manuelles mais remontent dans une buse D.300 mm, fermée par tampon en fonte ductile classe B 
125, dimension hors tout 500/500 mm, norme EN 124, dans laquelle est placé l’appareil. 

 
 
ARTICLE 20 -  INSTALLATION DES APPAREILS DE LUTTE CONTRE L’INCEND IE 
 
Les conditions d'installation des appareils de défense incendie respectent la norme NF S62-200. 
Les appareils de défense incendie devront être réceptionnés officiellement avec le SDIS 91 et en présence 
du Délégataire et de la commune concernée. 
 
ARTICLE 21 -  POSE DE CONDUITE EN ELEVATION 
 
Les conditions particulières correspondantes feraient l’objet de précisions par le délégataire si le cas se 
présentait. 
 
 
ARTICLE 22 -  BUTEES ET ANCRAGES 
 
La pression retenue pour les calculs est, sauf avis contraire du délégataire, la pression spécifiée pour l'essai.  
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Le Maitre d’Ouvrage garde la responsabilité de la conception, du dimensionnement, de la bonne exécution 
et de la bonne tenue des butées et ancrages qui sont partie intégrante des ouvrages qu’il réalise. 
 
 
ARTICLE 23 -  REGARDS 
 
Les dimensions des regards courants pour comptage ou accessoires sont indiquées aux chapitres 
correspondants. 

Pour installation sous trottoir ou accotement, ces ouvrages sont réalisés en maçonnerie de briques ou de 
parpaings avec une dalle basse et des dalles de couverture en béton armé dont l’une supporte le tampon ou 
la trappe d’accès. Ces accès sont, sauf indication contraire, centrés sur l’organe principal, compteur, 
ventouse ou vanne suivant les cas. Au-delà de 1,20 m de profondeur ils sont équipés d’échelons scellés et 
d’une crosse. 

Pour installation sous chaussée, ils sont réalisés complètement en béton armé. Les calculs de ferraillage et 
de résistance sont assurés par le Maitre d’Ouvrage. 

Pour les installations de calibre supérieur ou égal à 60mm le regard doit, en plus, comporter une ventilation 
basse et haute et un puisard d’aspiration de 40 cm x 40 cm x 15 cm de profondeur (ou Ø 40 cm x 15 cm) 
situé à l’aplomb de l’accès. 

A chaque fois que les conditions d’encombrement le permettent, le Maitre d’Ouvrage doit proposer la mise 
en place d’un regard réalisé de façon plus économique avec des éléments préfabriqués. 
 
 
ARTICLE 24 -  CONTROLES ET EPREUVES 
 
24.1.  Contrôles de serrage 

A partir du diamètre 300mm, le délégataire a la faculté de procéder à trois formes de contrôle du serrage 
des raccordements à brides et des colliers de prise en charge : 

- un contrôle visuel des longueurs de visserie (dépassants identiques), 
- un contrôle visuel de l’absence de porte-à-faux sur chacun des composants, 
- un contrôle de conformité du couple de serrage à la clé dynamométrique. 

Le Maitre d’Ouvrage reprendra tout écart constaté. 
 
24.2.  Contrôle de soudure 

24.2.1. Cas de la pose de PEHD 

Le Maitre d’Ouvrage remettra au délégataire dans le DOE : 

- type de machine à souder, 
- l’enregistrement de chacune des soudures (nom du soudeur, date et lieu), 
- l’habilitation de chacun des soudeurs. 

 
24.2.2. Cas de la pose d’acier 

Le contrôle courant des soudures incombe au Maitre d’Ouvrage au titre de l’autocontrôle, afin de vérifier 
que les soudures sont exemptes de défauts inacceptables. Les contrôles seront réalisés par un organisme 
spécialisé par la technique du ressuage, par radiographie ou ultrasons. 

Le délégataire pourra, en plus de l’autocontrôle, faire réaliser à sa charge par un organisme extérieur des 
contrôles supplémentaires. 

Le Maitre d’Ouvrage tiendra à disposition du délégataire les résultats de contrôle d’au moins 25% des 
soudures. 

Si au cours de ces contrôles, une ou plusieurs soudures apparaissent comme défectueuses, le délégataire 
peut exiger un contrôle supplémentaire sur 10 nouvelles soudures. Si 20% ou plus des soudures contrôlées 
sont défectueuses, le délégataire peut exiger le contrôle de la totalité des soudures réalisées. Dans ce cas, si 
20% ou plus des soudures sont défectueuses, le délégataire peut contraindre le titulaire à déposer et reposer 
la totalité du tronçon concerné. 
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Il est précisé que : 
- l’organisme de contrôle des soudures doit être agréé par le délégataire 
- dans le cas où le délégataire assisterait à ces opérations de contrôle, les tronçons et les soudures à 

contrôler ne peuvent être désignées que par lui seul, après avis, s’il le juge utile, de l’organisme de 
contrôle des soudures, 

- quel que soit le nombre de défauts constatés, le Maitre d’Ouvrage est dans l’obligation de reprendre 
toutes les soudures défectueuses et de rétablir la continuité des revêtements intérieur et extérieur de 
la canalisation. 

Toute soudure nécessitant une réparation sera à nouveau contrôlée. 
 
24.3.  Contrôle de compactage 

Le compactage des matériaux de remblais des fouilles sera réalisé selon le guide technique « Remblayage 
des tranchées et réfection des chaussées » de mai 1994 du LCPC et du SETRA.  

Le Maitre d’Ouvrage devra faire contrôler par un laboratoire extérieur la compacité des remblais. Les 
compacités atteintes devront être conformes aux objectifs de densification définis par la norme NF P98-
331.  

Ces résultats, ainsi que les fiches des matériaux employés ainsi que leur classification GTR, seront alors 
annexés au procès-verbal de réception. Si les résultats constatés ne sont pas conformes, l'Entrepreneur, 
après reprise du compactage des remblais, devra fournir un justificatif de la conformité de leur compacité, 
réalisé par un organisme extérieur agréé, à ses frais. 

 
24.4.  Contrôle de la tenue à la pression 

24.4.1. Fourniture de l’eau 

Le Maitre d’Ouvrage réalise, et doit déposer après utilisation, les dispositifs de raccordements provisoires 
aux installations en service nécessaires aux opérations de rinçage, d’essais et de désinfection. Tous les 
raccordements sont équipés de dispositifs suffisants pour éviter tout retour d’eau sur les installations en 
service ; le délégataire est prévenu pour pouvoir en vérifier l’efficacité avant toute mise en communication. 
L’eau nécessaire à ces opérations est fournie par le délégataire aux frais du Maitre d’Ouvrage. 
 

24.4.2. Matériel nécessaire aux essais 

Le Maitre d’Ouvrage doit fournir le matériel nécessaire aux essais, en particulier, la pompe d’épreuve et le 
dispositif de mesure de pression. Ce dispositif comprend un système d’enregistrement (sur papier 
millimétré ou, mieux logger informatique) qui permette de suivre les évolutions de pression au cours de 
l’essai ou de sa préparation. Ce dispositif doit faire l’objet d’étalonnages réguliers et le Maitre d’Ouvrage 
doit pouvoir le justifier en présentant des certificats qui remontent à moins d’un an. 
 

24.4.3. Préparation des essais 

Les essais ne peuvent être entrepris qu’après avoir laissé un temps de séchage suffisant aux massifs de 
butées et après avoir réalisé le remblai sur le fût des tuyaux. Pendant la durée de l’essai, et pour des raisons 
de sécurité, il ne doit être entrepris aucun travail dans la tranchée de l’ouvrage éventuellement restée 
ouverte. 

Le Maitre d’Ouvrage soumet pour accord au délégataire le programme d'essais par tronçon d'un maximum 
de 1000 m. Dans le cas où le profil présenterait des dénivelés importants, la longueur des tronçons à essayer 
serait adaptée.  

Les manœuvres hydrauliques nécessaires aux essais de la conduite seront l’occasion de contrôler le bon 
fonctionnement des organes (purges, ventouses, décharges etc.) posés lors des travaux. 

 
24.4.4. Réalisation des essais 

Les essais sont impérativement réalisés en présence d’un représentant du délégataire. Le type d'essais est 
adapté aux matériaux utilisés : 
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Pour les matériaux rigides : 
La pression d'épreuve sera égale à la pression de service indiquée par le délégataire majorée de 50% sans 
qu'elle puisse être inférieure à 10 bars. La diminution de pression ne doit pas être supérieure à 0,2 bar 
pendant une mise en pression d’une durée minimum de 2 heures. Les joints, sauf impossibilité, doivent 
demeurer visibles pour les essais de pression. 

Pour le polyéthylène : 
Les tronçons à essayer sont limités à 500 m. La conduite est montée et maintenue par pompage à la pression 
nominale de la canalisation pendant 30 mn. La pression est descendue rapidement par ouverture de la vanne 
de décharge jusqu'à atteindre 3 bars. A partir de ce point, l'épreuve a une durée de 90 mn durant laquelle il 
ne doit plus être enregistré de baisse de pression. (Cf. courbe d'essais – ci-dessous).  

 

 

 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

24.4.5. Mesures correctives en cas de non-conformité au contrôle  

En cas d’essai dont le résultat n’est pas satisfaisant, une fois la cause du désordre identifiée, s’il s’agit d’un 
défaut dont le Maitre d’Ouvrage est à l’origine, celui-ci y remédie à sa charge, y compris la fourniture des 
pièces de remplacement. Il fait procéder à un nouvel essai, toujours à ses frais. 
 
 
ARTICLE 25 -  PRECAUTIONS SANITAIRES 
 
Les produits de désinfection et leurs neutralisants éventuels sont fournis par le Maitre d’Ouvrage. 
 
L’entreprise procédera à une désinfection de la conduite en respectant les étapes suivantes : 
- Rinçage hydraulique à fort débit ; 
- Introduction d’une solution désinfectante dans la conduite : Hypochlorite de sodium (extrait 
de javel) ou PANOX (à base de peroxyde d’hydrogène) ; 
- Rinçage abondant de la conduite afin d’éliminer la solution désinfectante ; 
- Prélèvement pour analyse bactériologique ; 
Si le résultat de l’analyse montre que la conduite est désinfectée de façon satisfaisante, la mise en service 
pourra être effectuée (raccordement par le Délégataire). Si les résultats des analyses ne sont pas conformes, 
une reprise de la désinfection sera exigée à l’entreprise jusqu’à obtention d’une analyse conforme. 
Les pièces de raccordement sur les conduites existantes seront désinfectées avant la pose. 
Les prélèvements seront transmis à un laboratoire indépendant agréé COFRAC afin d’effectuer les analyses 
de contrôle de la qualité de l’eau (turbidité, bactériologie). 
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ARTICLE 26 -  RACCORDEMENT AU RESEAU D’EAU POTABLE ET 
RETROCESSION 

 
Le DOE doit être remis au SIARCE et au délégataire préalablement à la réception des travaux et à la 
rétrocession des ouvrages. 
 
Le dossier sera remis : 

- une version informatique sur CD-ROM en un exemplaire,  

- une version papier en trois exemplaires, 

 
26.1.  Plans de récolement 

L’ensemble des plans de récolement et géo-référencements des ouvrages neufs réalisés seront effectués en 
classe A au sens de l’arrêté du 15 février 2012. 

Les plans de récolement sont réalisés en DAO au 1/200, au format AUTOCAD, version minimale 2010. Ils 
donnent dans le cas des réseaux la position précise de tous les organes et le détail des assemblages 
mécaniques. Il peut également s'agir de plans de Génie Civil, etc. 

Les fichiers sont alignés en X Y dans le référentiel RGF93 et NGF en vigueur sur le secteur géographique 
concerné.  

Chaque constituant est dessiné à sa position réelle, avec indication de ses coordonnées (X, Y) et Z altitude. 

Si le détail de certains assemblages mécaniques ne s'intègre pas  entre deux constituants, ou si la zone est 
trop complexe, celle-ci sera extraite dans un schéma de détails. 

Dans ces schémas de détails, les symboles ne sont pas implantés à leur position réelle.  

Dans tous les cas, les schémas de détails et le plan global du réseau sont annotés afin de mentionner les 
matériaux, longueurs, changements de section, diamètres, nature des assemblages (joints auto butés, 
manchons électro soudables, etc.), etc. 

Exemples d'annotations :  TE 150/60 (Té de 150/60) 
    1/8 (Coude de 1/8) 
    RV 200 (Robinet Vanne de 200) 
    CC 0.70 (Coupe Cylindrique de 0.70 m) 
     DN 150 + Matériau (Diamètre Conduite) 

Enfin, les vannes de section ainsi que les robinets de prise de branchement seront également repérées par 
triangulation par rapport à des repères fixes, ceci à des fins d’exploitation. 

Les plans de récolement des ouvrages seront exécutés dans des fichiers propres, avec un affichage en 
référence externe du fond de plan remis par le délégataire. 

 
26.2.  Autres documents 

Le dossier technique comportera : 

- Les notes de calculs, plans de coffrage, plans de ferraillage, etc. 
- Le journal de chantier où seront notés outre le déroulement normal des travaux, tout incident ou 

non-conformité ainsi que les mesures palliatives prises pour y remédier, 
- Les éléments de suivi des soudures pour les ouvrages en polyéthylène ou en acier, 
- Le procès-verbal des essais de réception. 

 

26.3.  Réception provisoire 

 

Le raccordement définitif au réseau d’eau potable est une opération exclusive du Délégataire. 
Le raccordement ne peut être réalisé qu’après présentation par le Maître d’ouvrage des éléments 
suivants : 
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- Plan de récolement (incluant la triangulation de toutes les bouches à clé) ; 
- Procès-verbal d’essais de pression conforme ; 
- Analyse bactériologique conforme. 
Un procès-verbal de réception provisoire des installations est établi. 
Le Maître d’ouvrage conserve la responsabilité des équipements jusqu’à la rétrocession de 
l’ensemble du projet à la commune concernée. 
Le Délégataire ne pourra par exemple pas intervenir sur une fuite sur la voierie non rétrocédée. 
En cas de non-conformité majeure, à l’appréciation du SIERE et au cas par cas, un système de comptage 
pourra être mis en place à la charge du Maître d’ouvrage selon le règlement de service en vigueur. 
 
26.4.  Réception définitive 

 
La réception définitive sera réalisée en présence de la commune, lors de la rétrocession des 
équipements publics. 
La rétrocession du réseau d’eau potable au SIARCE ne peut être réalisée qu’à rétrocession de l’ensemble du 
projet à la commune concernée. (voirie, réseaux). 
L’ensemble des éléments du réseau intérieur doit être en état de parfait fonctionnement : 
- Robinet Vanne accessibles et manœuvrables ; 
- Robinets ¼ de tour de branchement et de ventouse s ou décharges accessibles et manœuvrables ; 
- Regard de comptage accessibles et en bon état ; 
- Bouches à clés mises à la côte définitive ; 
- Appareils de défense incendie respectant la NFS 62-200 
Une vérification de l’ensemble de ces points sera réalisée en présence du SIARCE et du Délégataire. 
Un procès-verbal de réception des installations sera établi et la rétrocession sera alors définitive. 
 


